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Résumé

La réflexion sur l’adaptation des établissements d’enseignement et de formation à la société de la connaissance a conduit l’Ecole d’art de la Communauté d’agglomération de Bayonne, Anglet, Biarritz à rechercher des solutions innovantes dans le but de mettre en place le suivi continu des élèves préparant le concours d’entrée des écoles supérieures d’art et de faciliter le dialogue entre les acteurs de la classe préparatoire.

Problématique

L’école s’efforce de façon constante d’allier théorie et pratique : l’acquisition des connaissances fondamentales des arts visuels s’établit généralement en liaison avec l’acquisition d’une pratique associée qui peut s’exécuter aussi bien à partir d’outils et de techniques traditionnels qu’à partir des technologies les plus modernes. Dans le cas de la classe préparatoire, les élèves -encadrés par un staff de 8 professeurs- suivent des cours intensifs dans 12 disciplines tout au long d’une année scolaire. A la fin de cette période, chaque élève prépare les dossiers de présentation de ses travaux élaborés en conformité avec les impératifs exigés lors des concours d’entrée des écoles de Beaux Arts. 

En 22 semaines, les élèves doivent acquérir les connaissances nécessaires à la compréhension de l’art contemporain et les techniques des divers médiums tout en apprenant à s’exprimer et à mettre en images leur manière de voir et de penser le monde qui les entoure. L’équipe de professeurs les accompagner individuellement dans la construction progressive de leur identité artistique.

L’analyse des pratiques pédagogiques mises en place permet de constater que l’objectif d’apprentissage est atteint (i.e. 100% de réussite aux concours) ; alors que le processus conduisant à ce résultat est susceptible d’être amélioré. Les améliorations concernent :

· La création d’espaces de dialogue et de confrontation pour l’ensemble de la communauté éducative de la classe préparatoire. L’équipe pédagogique, riche de sensibilités artistiques et de cultures différentes, n’a pas de lieu ni d’espace de dialogue. De sorte qu’il y a peu de communication sur les activités entreprises par chacun des professeurs, pas de transversalité entre les disciplines et pas de confrontations ouvertes des visions divergentes ce qui contribue à désorienter l’élève qui construit sa différence. Les savoirs acquis dans et par les approches théoriques et les savoirs acquis dans et par la pratique ont du mal à se mettre spontanément en réseaux. Le dialogue est pourtant nécessaire pour constituer une communauté et une véritable culture commune et hétérogène de la pratique artistique pour que chaque élève trouve sa place. Ces espaces permettraient à chaque professeur d’afficher ses objectifs et le programme dont il est responsable afin que l’ensemble de la communauté puisse y faire écho dès que des passerelles sont possibles. 

· Le développement de la conscientisation et de l’apprentissage réflexif. Plusieurs outils didactiques, dont le carnet de bord, sont mis en place afin de permettre la construction identitaire et artistique de l’élève. Le carnet de bord permet de rassembler les idées, les notes et les travaux des élèves : il est vécu comme un lieu d’expression personnel, sorte de fil conducteur de l’élève en quête de cohérence. Il permet à l’équipe pédagogique d’aider l’élève à déceler les pistes futures de travail. Le carnet de bord n’a pas cependant un rôle de mise à distance de l’expérience à travers sa verbalisation. Ce travail à travers l’écriture est nécessaire à des moments clés de cette phase d’orientation pour que l’élève apprenne à poser et exprimer une réflexion sur sa propre démarche en lien avec celles d’autres artistes. L’écriture oblige l’élève à s’impliquer, à construire, à assumer un point de vue personnel, à le formuler, à se l’approprier en lui donnant un sens, son sens au regard de l’enseignement reçu. La compétence réflexive doit faire partie intégrante de l’évolution de l’élève. 

· La mise en place d’un système de suivi et d’évaluation continue de la progression des élèves.  A l’école d’art, deux outils d’évaluation coexistent : le carnet de bord et le dossier de présentation des travaux personnels. Ces outils ont montré leur efficacité en milieu artistique. Cependant, aucun d’eux ne permet de satisfaire les besoins identifiés d’évaluation plurielle des apprentissages à travers le temps (autoévaluation, évaluation par les pairs, évaluation par l’ensemble de l’équipe pédagogique). Actuellement, L’évaluation existante est sommative : chaque professeur met en place son dispositif d’évaluation adapté à la matière enseignée, quatre fois dans l’année, il transmet les résultats à la direction qui organise les évaluations générales.  Lors de celles-ci, l’équipe pédagogique se réunit et reçoit chaque élève qui expose et présente ses travaux ainsi que son carnet de bord. L’équipe pédagogique oriente le choix des oeuvres qui constitueront son dossier personnel. Les appréciations du jury, émises oralement, sont consignées en partie dans la bulletin trimestriel mais l’élève ne garde pas de trace de ce qui est dit lors de ces évaluations relatif aux remarques personnelles faites concernant des pistes de travail à exploiter. Un espace d’évaluation continue permettrait à la communauté éducative d’une part, de suivre leur rendu de travaux dans toutes les disciplines et d’autre part de guider plus régulièrement les élèves dans leur progression vers leur identité artistique. Individuellement au grès de l’actualité, chaque professeur selon sa spécialité et sa sensibilité peut renforcer et consolider leur bagage culturel, de manière plus individuelle pour encourager leur singularité.

Solution adoptée

Le défi consistait à mettre en place un troisième outil d’évaluation, complémentaire au carnet de bord et au dossier de présentation, permettant d’aller :

· de l’évaluation ponctuelle 4 fois par an au suivi de l’évolution des élèves à travers le temps ;

· de l’évaluation cloisonnée (professeur/discipline) à l’évaluation interdisciplinaire (tous les professeurs/production de l’élève) ;

· de la pratique irréfléchie à la mise à distance de l’oeuvre à travers sa verbalisation.

Aussitôt le ePortfolio est apparu comme une solution appropriée car il permet à l’élève de présenter ses travaux, de réfléchir sur sa production artistique et de s’auto-évaluer et il permet aux membres de la communauté éducative de communiquer et d’évaluer de façon inter-disciplinaire les productions des élèves sans contraintes de temps, ni d’espace. Le ePortfolio permet d’apprécier l’évolution des élèves à travers le temps : production artistiques, écriture réflexive sur l’oeuvre produite, appréciations des pairs, orientations et évaluations des professeurs. 

Après étude des solutions technologiques sur le marché, il est apparu que le ePortfolio n’était pas un outil de simple implémentation :

· à exception des outils développés pour l’enseignement primaire (e.g. Cyberfolio), les solutions existantes n’offrent pas de module d’internationalisation. Comment adopter une solution proposant une interface utilisateur en anglais, alors que la communauté éducative de l’école d’art n’est pas bilingue ?

· les standards d’interopérabilité supportant le ePortfolio sont en grande partie en cours de développement. L’utilisateur final ne possède pas suffisamment d’information sur les capacités d’interopérabilité, de portabilité et d’accessibilité de ces outils. Quels critères pour adopter aujourd’hui une solution technologique offrant des garanties d’interopérabilité à l’avenir ? 

D’autres facteurs ont déterminé les choix technologiques à prendre, parmi lesquels le respect des standards d’interopérabilité et d’accessibilité du W3C et le manque de ressources financières et techniques disponibles pour la mise en oeuvre du projet : il fallait que le coût de la solution adoptée ne dépasse pas les 1000€ et que cette solution soit de facile installation, maintenance et utilisation.

Compte tenu du fait que ni la gestion des compétences, ni la gestion de la sécurité étaient essentielles pour la réussite du projet, nous nous sommes tournées vers une application web de publication personnelle, Open source distribuée gratuitement selon les termes de la GNU General Public License, de simple installation, maintenance et utilisation, disposant d’une interface multilingue, dont le code est conforme aux normes du W3C (XHTML 1.0 strict), qui fait usage des CSS, et met à disposition des fils RSS et Atom. Cette application est Doctclear ( http://www.dotclear.net )

Scénario d’usage 

Comment peuvent cohabiter le portfolio, le e-portfolio - Quelques définitions - pour l’évaluation, le carnet de bord et le dossier personnel. Objectifs - Public Ressources humaines- Orientations pédagogiques - Aspects organisationnels – Fonctionnement - Mise en Place

Innovation

Evaluation de la pertinence

Limitations

Transférabilité.

Conclusion et Perspectives

